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    Frank Robbins – Le trombone –  

 

    Deux mots sur l’auteur, par Wikipédia :  
 

Franklin Robbins naît le 9 septembre 1917. Dès l'âge de neuf ans, il reçoit une bourse pour étudier 

dans une école d'art mais la crise de 1929 l'oblige à interrompre ses études. Il est d'abord en 
apprentissage dans une agence de publicité. En 1935, il est chargé d'illustrer les publicités de 
la RKO. En 1939, il est engagé pour reprendre le comic strip Scorchy Smith après Noel Sickles qui 
voit alors son succès grandir. En 1944, King Features Syndicate lui demande de créer une série 

pour la page dominicale. Il propose alors Johnny Hazard qui est publié à partir du 5 juin et qu'il 

dessinera jusqu'en 1977. Cela ne l'empêche pas de travailler sur d'autres projets. Dans les années 
1940, il place des illustrations pour des journaux comme Life, Look ou Saturday Evening Post. 
Dans les années 1960, il écrit des scénarios et parfois dessine des comics publiés par DC 
Comics (Batman, The Flash ou Unknown Soldier). À partir de 1977, il travaille pour Marvel 
Comics sur divers comics comme Captain America. Il prend sa retraite en s'installant 
au Mexique où il s'adonne à la peinture. Ses œuvres sont plusieurs fois exposées dans des 

galeries ou des musées comme le Whitney Museum of American Art de New York. Il meurt le 28 
novembre 19941. 

 

 
 

 

    Robbins dessinera donc Hazard de 1944 à 1977, soit pendant 33 ans. C’est dire 

s’il tenait à son héros qui vivra un nombre presque infini d’aventures où l’aviation 

prend une part importante. Son style un peu anguleux  n’est pas toujours d’une 

lecture facile, ni ses scénarios non plus. Mais quand l’homme se surpasse, il est 
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capable de vous pondre des récits de grande intensité. Comme celui que nous 

découvrons ci-dessous.  

    Dans tous les cas Robbins reste un grand parmi la pléiade des dessinateurs 

américains et mérite que l’on s’y attache. Seul problème, mettre la main sur des 

récits traduits en français. On le trouve dans les collections des Remparts, comme 

dans Mandrake, puis dans les collections Humanoïdes, Gilou, Glénat.  

    Robbins est de plus plein d’imagination, fantasque, fantaisiste, un peu brouillon 

parfois dans ses scénarios, et comme tout Américains qui se respecte, sait dessiner 

à merveille des femmes fatales. Celles-ci ayant souvent un caractère de chien !   
 

 

 
 

Août 1980.  
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